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"Doing Business" et "Transparency International” se contredisent sur le Burundi

@rib News, 12/11/2013BurundiA : Quel eldorado des affairesA !Un rapport annuel de la Banque Mondiale, le Doing

Business qui mesure chaque annA®©e la facilitA© de faire des affaires dans le monde, a rA©cemment classA© le Burundi parmi
les Top 10 des A©conomies qui ont le plus amA®©liorA© la rA©glementation des affaires. Mais dans le mA2me mois, un autre
rapport, celui de lAE™ONG Transparency International indiquait que la corruption au Burundi reste trA’s
AolevA©e.IncomprA©hensions et questionnementsA !l Est-il possible que la corruption rime-t-elle avec la facilitA© des affaires?
Qui croire entre ces diffA@rents rapportsA ? Que faut-il amA®liorer dans ces AGtudesA ?

En tout cas, vous avez AOtA© nombreux A vous poser une sAOrie de questions aprA’s la publication du rapport Doing
Business. Pour dA©crypter toutes ces questions, ARIB.INFO sa€™est entretenu avec M. LA©onard Nkunzimana (photo),
enseignant A la FacultA© des Sciences A©conomiques et administratives A |&€™UniversitA© du Burundi et Doctorant-cherche
la€E™UniversitA© Libre de Bruxelles. Monsieur Nkunzimana, Adtes-vous A©tonnA®© par le rA©cent classementA du Burundi par
Business?Oui cela nous a surpris comme toute autre personne qui a un intA©rA2t particulier sur le Burundi. Ce qui nous a

le plus AGtonnA®© est la contradiction des rA©sultats de ces deux rapports alors que nous savons que le A«A Doing BusinessA
est compAGtent en matiAre de recherche, de mA2me que leA A«A Transparency InternationalA».A Nous na€™avons pas la€™
de nier les rA©sultats de ces recherches car nous estimons que ces organisations doivent avoir utilisA© des approches
adA©quates face A leurs objectifs de recherche. CA€™est donc normal pour ces organisations de produire de tels rA©sultats. L
contradiction de ces rapports est donc AGvidente AGtant donnA© que les deux organisations ont travaillA© sur deux
mA®Gthodologies et variables diffA@rentes. Toutefois, il est critiquable de produire des rA©sultats qui sont contradictoires, car

de par la€™expACrience et les rA@sultats de plusieurs recherches scientifiquement acceptA©es, il existe une forte corrA©lation
entre la bonne gouvernance et la&€™amAclioration durable de I&€™environnement des affaires, pour Ia€™intA©rA2t gA©nAcral
comme le Burundi mal classA© dans la bonne gouvernance avec un taux de corruption trA"s AGlevA©e, avec un trA’s bon
classement en matiA're de business A8a porte confusion.Donc, pour moi, les rapports de

A«A TransparencyA InternationalA A» et de celui de A«A Doing BusinessA A»A ont suivi des approches et mA©thodologies trA
diffACrentes, et de ce fait leur interprA©tation exigerait une certaine prudence dans le contexte particulier du Burundi.Parmi

les critA'res de classement par A«A Doing BusinessA A», il y a la facilitA© dans la crA©ation des entreprises. Mais, [&€™A©tud:
regarde pas ni le nombre des entreprises crA©A®es ni celles tombA®©es en faillite ou qui ferment pour da€™autres raisons?Oui
on essaie de comprendre |&€™approche dA©veloppA©e dans le rapport de A A«A Doing BusinessA A», il y a lieu de constater
la€™aspect durabilitA©, ou les indicateurs de corruption tels que considA©rA©s par A«A Transparency InternationalA A» na€™
mis au centre de la&€™analyse. Les contraintes liAGes A 1a€™accA’s aux capitaux, la SA©curitA© des personnes, des biens et
la€™allocation efficace et optimale des recettes fiscales pour la durabilitA© et le dynamisme du dA©veloppement, IA€™ouvertu
efficace de Ia€™environnement des affaires pour tous les acteurs A©conomiquesA semblent ne pas Adtre mises en avantA dal
le rapport Doing Business.Trois annA©es consA©cutives que le Burundi se classe trA’s bien. Cela ne devrait-il pas se

traduire sur terrain notamment par une augmentation du nombre da€™entreprises crA©A®©es et |a€™accroissement des recette
la€™EtatA ?En principe oui, lAE™amA®lioration du climat des affaires devrait Adtre suivi et/ou A@©valuA© par IA€™amAdClioratio
vie de la population ( entre autre rA©duction des prix des produits de premiA re nA©cessitA©, Ia€™accroissement des entrepris
et aussi lAE™amAolioration de Ia€™assiette fiscale, la durabilitA© des sociAOtA©s crA©ACes, etc.).A€ ce niveau, le rapport de
BusinessA A» est critiquable par ce fait que ses rA©sultats ne reflA tent pas la rA©alitA©. Le classement des pays y compris le
Burundi devrait se baser sur des indicateurs qui incluent plusieurs aspects en la€™occurrence, Ia€™accA’s aux capitaux, le
niveau de corruption et son impact sur la viabilitA© de Ia€™environnement des affaires.Si la valeur de la monnaie locale na€™e
pas stable, et perd sa valeur du jour au jour, si la&€™accA's A |a€™A©nergie moderne reste un problA 'me pour plus de 90% de
population burundaise,A le secteur agricole reste traditionnel et non productif alors qua€™il est le premier employeur de plus
de 80% de la population. Et si la sA©curitA© des personnes, des biens et services na€™est pas amACliorACe, je pense qUaE™
difficile de se prononcer sur la bonne santA®© du climat des affaires. Il est plutA't important de se poser la question de

comment amA®liorer ces indicateurs pour amA®liorer IA€™environnement des affaires. Les indicateursA sur ces aspects ci-hal
Ao©voquA©s devraient, A notre avis, orienter et/ou amA®liorer les rapports du A«A Doing businessA A» au Burundi et ailleurs. (
rapport devrait donc Adtre traitA© avec prudence.Que signifie ce rapport A«A Doing BusinessA A» pour un paysan de
CendajuruA ?Dire A un paysan de Cendajuru que le climat des affaires se porte bien A Bujumbura, alors qua€™il na€™a pas
aux biens fondamentaux, est une aberration pour lui. Il ne va rien comprendre. MA2me chose qua€™un habitant de

Bujumbura qui n&€™arrive pas A joindre les 2 bouts du moisA ; qui voit les prix des denrA©es alimentaires augmenter sans
cesse. Il ne va rien comprendre des conclusions de ce rapport. Pour lui, il serait plutA’'t intA©ressant da€™AcCtudier les effets de
cette amA®lioration des affaires au Burundi ou da€™en tirer des conclusions pour une politique de dA©veloppement gAONACra
dont il peut bA©nA®ficier. A mon avis, je pense que pour ce genre de rapports qui SA€™intA@ressent sur le pays, il faudrait
vraiment qua€™il y ait une A©valuation rigoureuse de Ia€™approche et de la mA©thodologie A appliquer. Il est utile de confror
da€™autres rapports, varier les sources da€™information et multiplier les angles da&€™analyse pour minimiser le risque
da€™incomprA©hension. Et alors A qui profite ce rapportA de la Banque Mondiale? Je pense que ce rapport reste bA©nAGfiqL
pour les commanditaires. Ca€™est le commanditaire qui a fixA© les objectifs et qui a soutenu la mA©thodologie et I&€™approcl
utilisA©es. Alors ce rapport na€™engage que son auteur, en tout cas je ne vois pas de [&€™intA©rAat pour le Burundi dans I&£?
Je ne peux pas non plus dire que cela profite A la Banque Mondiale parce que celle-ci nA€™a pas da€™intA©rA2t A ce que ce
soit en dA©phasage avec la rA©alitA© sur terrain.A Toutefois, ce rapport peut avoir des critiques tout A fait contradictoires, il
peut Adtre bA©nAGfique et en mA2me temps un danger pour le Burundi.CommentA ?A Je ne comprends pas.Da€™une part, p
que le pays va rA©orienter sa politique gA©nACrale de dA©veloppement en se basant sur ce rapport. Si le pays veut
amAoliorer/dA©velopper certainsA secteurs, il va plutA't sa€™intAGresser aux secteurs dA©favorisA©s par rapport aux sectet
favorisA©s. Vous comprenez avec moi que si ces donnA©es sont biaisAGes, ca€™est toute la politique du dA©veloppement qu
dA©sorientA©e. CAE™est donc important de se rassurer si vraiment les donnA©es collectA©es se rapportent A la rA@alitA©. C
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je pense que ce rapport plaA®t plutA't au gouvernement burundais qui a besoin de stimuler les bailleurs de fonds et les
investisseurs AGtrangers. Une bonne image du Burundi, pour cette fin, est donc souhaitA©e. Mais A@galement ca€™est un
instrument politique surtout pour la prochaine campagne Aclectorale de 2015.Mais, le rapport de A«A Transparency
InternationalA A» vient aussi comme un AGIA©ment gA2nant au gouvernement parce qua€™il fournit des donnA®es qui na€™h
pas le Burundi. Mais, IA , lui aussi peut-A2tre un avantage pour un Etat qui veut amA®liorer sa faAon de faire en matiA're de

la bonne gouvernance. Souvenez-vous, un jour, [ndIrA : Lors de Ia€™investiture pour son 2A" mandant en 2010] le prA©sident
Pierre Nkurunziza a dit qua€™il va sd€™attaquer A la corruption, qua€™il a besoin d&€™un Burundi, avec tolA@rance zA©ro €
corruption. Donc le rapport de A«A TransparencyA InternationalA A» devrait A2tre un document important pour lui. Ce rapport
peut permettre A 1a€™Etat de rectifier le tir pour asseoir la bonne gouvernance. Donc vous comprenez que les deux rapports
peuvent Adtre analysA©s de deux faASons, et tous les deux constituent une arme A double tranchant pour le gouvernement

du Burundi. Il devrait donc tenir en compte ses deux rapports et SA€™en servir pour bien orienter la politique gA©nAcCrale du
dA©veloppement. Le rapport de Doing Business est sorti le mA2me jour qua€™une rA©union des partenaires du BurundiA se
tenait A Bujumbura. Une aubaine pour le pouvoir de BujumburaA ? Oui, certainement. On peut dire quand mA2me que ce
rapport a pu influencer un bon climat de dialogue et da€™engagements. Et comme le rapport de A«A Transparency
InternationalA A» est sorti un peu avant, on peut dire que leA A«A Doing BusinessA A» serait venu tempA©rer un manque
A®ventuel de confiance envers le Burundi. Donc, cA€™est un avantage pour le gouvernementA du Burundi que ce rapport ait
sorti en ce moment. Votre dernier mot sur le rapport A«<A Doing BusinessA A», en tant que chercheur burundaisJe pourrais
Aatre subjectif pour dire que, moi personnellement, ce serait important qua€™on intA gre da€™autres variables da€™A©tude et
approches AGtant donnA®© le contexte particulier du Burundi par rapport A da€™autres pays de la rA©gion. Cependant, en tant
Burundais qui a besoin que le pays accueille des investissements AGtrangers, je suis satisfait de ce rapport parce quag™il
donne une trA’s bonne image pour le Burundi. Mais, connaissant la rA@alitA© sur terrain,A jA€™aurais aimA®© avoir desA donr
claires qui touchent plusieurs aspects pour nous donner la vraie photo sur le climat des affaires et la bonne gouvernance

au Burundi.AprA’s plusieurs annA©es de crise et de pauvretA®©, la population burundaise na€™a pas besoin des discours ou de
rapports ambigus sur les rA®@alisations. Elle a plutA't besoin des impacts de ces rA@alisations sur lA€™amAclioration de leur
niveau de vie. Encore une fois, nous estimons que sa mA®©thodologie aurait pu Adtre adaptA©e et appuyA©e sur plusieurs
sources da€™informations.La standardisation des approches et mA©thodologies en cette matiA re reste sujet de critique.
Appliquer les mA2mes indicateurs dA©veloppA©s en Malaisie, en Belgique ou ailleurs et les transposer au Burundi et dire

que le Burundi fait trA"s bien ou pasa€! IA je pense quaE™il y a moyen de revoir les choses. Je vous remerciePropos recueillis
par JA©rA 'me Bigirimana

http://www.arib.info Propulsé par Joomla! Généré: 4 May, 2024, 11:16



